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Gian Casty: Flucht nach Ägypten

Avant d'être ouverte au public et aux artistes, la XXVe
exposition de la Société a été présentée aux membres de
la presse. La visite des salles une fois faite, M. Manganel,
conservateur du Musée, nous souhaita la bienvenue au-
tour d'un verre de vin. Le président central Guido Fischer
et le vice-président Léon Perrin prirent la parole pour
remercier M. Manganel et donner à la presse quelques di-
rectives sur la raison d'être et les buts de notre société.
Buts particulièrement difficiles à atteindre à cause des dif-
férences de races, de langues, d'âges et de tendances de ses

membres.
C'est confortablement assise dans les fauteuils de l'Aula du
Musée cantonal des beaux-arts que la foule des grands
jours assista à la partie officielle. M. le conseiller cl'Etat
Pierre Oguey salua, au nom clu Gouvernement vaudois,
les autorités fédérales en la personne de M. Flans Stocker,
président de la Commission fédérale et de M. E. Vodoz,
secrétaire du Département fédéral de l'intérieur, M. le
Doyen et Messieurs les représentants du corps consulaire,
MM. les représentants des Autorités fédérales, cantonales,
communales et de la presse, les artistes et enfin les amis
des arts. Il souhaita dans son allocution pleine cle bon-
hommie et de sagesse de voir les artistes suisses bien ac-
ceuillis du public vaudois ainsi que de la Commission fé-
dérale. Celle-ci remplace, mis à part quelques mécènes
modernes, les princes et seigneurs d'autrefois. Pour lutter
contre un matérialisme envahissant, notre civilisation doit

encourager les lettres, la philosophie et les arts. L'agonie
d'Auberjonois ne lui avait pas permis de répondre à son
invitation d'exposer. Par une coïncidence émouvante, le
grand peintre vaudois devait mourir quelques heures
après ce discours.
Après le remarquable exposé du président central Guido
Fischer (reproduit par ailleurs in extenso dans ce bulletin),
M. Manganel, conservateur du Musée nous dit son plaisir
de recevoir les artistes suisses clans ses salles en même
temps que sa crainte de ne pouvoir éviter entièrement
l'aspect disparate dû aux nombreuses tendances. Sur 786
oeuvres envoyées par 294 artistes, 391 ont été acceptées ce

qui représente presque la moitié. S'il a exposé les Suisses-
allemands dans les plus belles salles, c'est qu'ils n'ont pas
été les hôtes des Romands depuis 1911. M. Manganel es-

saya, tentative aventureuse, de «faire le point» des arts
plastiques qui sont, comme dans d'autres domaines de
l'activité humaine, aujourd'hui remis en cause. La dé-
composition actuelle du monde lui paraît plutôt une «re-
composition» annonciatrice d'un âge inédit. Pour le mo-
ment l'exposition des PSA se présente à l'attention du
public comme celle du groupement le plus important de
Suisse.
Le vernissage proprement dit fut des plus brillants grâce
à l'enthousiasme, l'optimisme et l'esprit d'initiative de M.
Manganel, et grâce aussi, à la docilité du public lausan-
nois qui, malgré cle nombreuses manifestations, n'est pas
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blasé comme dans la plupart des autres villes plus impor-
tantes. Dans les salons maintenant ouverts la grande foule
se pressait et chaque artiste présent, catalogue en mains,
cherchait avec une curiosité aussi légitime qu'inquiète, qui
son ou ses tableaux, qui sa sculpture, qui rien du tout!
Déception, satisfaction, amertume, rivalité ou indiffé-
rence, toute une gamme de sentiments qui ne sont pas
forcément exposables mais qui sans doute échappent au
public bien-pensant. A moins que
L'Etat vaudois avait bien fait les choses; un généreux vin
d'honneur nous attendait aussi frais que les jeunes filles
qui le passaient à bout de bras entre les visiteurs. Il était
difficile non seulement d'apprécier, mais de voir les

œuvres parmi les rencontres imprévues, les présentations,
les amitiés et les flashes des photographes.
Après le vernissage, la Section vaudoise avait organisé une
réception dans les locaux du Café vaudois décorés du haut
en bas par Bonny. Parmi les surprises, nous eûmes celle de

ne pas entendre le Ranz des vaches réclamé à grands cris.
Mais Yoki était enroué pour l'avoir trop chanté ailleurs.
Il se rattrapa en nous en débitant de bien bonnes. Et c'est
en dansant que se termina ce vernissage.
Que les Autorités vaudoises et M. Manganel trouvent en-
core ici notre gratitude d'avoir bien voulu nous accueillir
dans le Musée cantonal des beaux-arts pour cette impor-
tante XXVe exposition de la société des PSA. jfe*« Latour

Walter Simon: Stilleben
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